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LES FAITS DU JOUR 
— fn /?««/», ta Douma accus» 

te Gauoernement ai fomenter les 
troubles. L'agitation populaire est 
û son comble. 

— t courtrai, on a arrêté deux 
Individus faisant partie aes Pan- 
dits a'Haiebrouck, ce qui port» a 
olngt-trols l'effectif de la fumeuse 
bande actuellement sous les oer- 
rots. 

— A Henln-Llétard, une miette a 
6te tamponnée par une locomotlae. 
Son état est très graoe. 

GRANDE MANIFESTATION 
Itépufolicaine 

Un banquet organisé par h Comité 
Lillois du « Progrès du Nord i 

Le Comité Lillois du Progris du Nord 
organise pour le dimanche il juin, à une 
•heure de l'ai rés-midi, une grande mani- 
festation républicaine, destinée a célébrer 
«on inauguration, et à fêter les élus du 
Parti Radical aux dernières élections séna- 
toriales et législatives. 

A cette solennité seront également in- 
■viUs M. Hector Dépasse, le nouvel élu de 
Neuilly, et les candidats du Parti qui 
ont tenu vaillamment le drapeau de la 
République les 6 et 20 mai, mais qui n'ont 
pis triomphé. 

Tous les militants da Nord voudront 
certiinement prendre p,.rt à ce'te impo- 
sante manifestition républicaine. 

MM. Paul Beisez, Evrard Eliez, Alfred 
Girard, Paul Hayes, Maxime Lecomte, 
AUR. Putié, Tryatram, sénateurs ; Dion, 
.Guislain, Pasqual. députés, ont déjà 
donné leur adhésion. 

; Cette fête aura lieu dans la grande salle 
■ *le la Biaaserie Universelle, place du 

.Théâtre. Le repas sera servi comme on 
(fiait le faire dans cet établissement, sons 
3a direction ds H. Boucher, c'est-à-dire 
a'une façon parfaite. Le» couvives, qui 
cicront légion, auront la satisfaction, en 
■snvonrsnt une cirtsti» renomme*, d'eti- 
Kendre la parole éloquente de leur* chefs 
respectés &a milieu de leurs amis poli- 
[tiques de la région. L'excellent orchestre 
de la maison prêtera son concours, 

i Ce Banquet, dont le coûl est Je 5 francs, 
liera époque dans les annales du Parti 
Kadical du Nord. On se mettra à table à 
une heure précise, la salle devant être 
.rendue i 4 h. Ij2 à sa clientèle habituelle, 
'licnd«i-vous à midi 1(2. 

La liste d'adhésion sera ejose mercredi 
j>rochaiQ 30 courant, afin de permettre au 
Teslauratenr de prendres*s dépositions. 
Nous prions donc nos amis d'envoyer de 
•suite leur acquiescement au Secrétaire du 
Comité Lillois da Progris du isoitt, 51, 
Tue Nationale, & Lille. 

Un certain nombre de nos amis, qui ne 
sont pas libres le 24 juin, nous ont de- 
mande d'ajourner cette fête jusqu'en 
juillet La Commission, après en avoir 
délibéré, a reconnu qu'en raison du 
grand nombre d'adhésions déjà parve- 
nues, toute remise était trnfossiule. Nous 
en exprimons Ici uns regrets. 
' C'est ionc irrévocablemenl le ai juin 
qu'au-a lieu le Banquet, et mercredi 20 
juin que la liste des adho.-ions sera 
close. 

PARTIE PERDUE 
[ L'abbé Baron — toujours la noblesse 
et le clergé t — dont j'aime à lirais prose 
idans la Jeune Ganfc.ena de bien bonnes. 
.Cet e constatation en style moderne m'est 
.inspirée par son dernier article, vraiment 
savoureux. 

Quels sont les vainqueurs et quels «ont 
les vaincus des 6 et 30 mai ? se demande 
le polémiste catholique. 

Le vainqueur est le Bloc, il daigne le 
«reconnaître. Mais tout l'Anii Bloc étant 
ihattn, cet excellent Baron n'entend pas 
qu'on y comprenne les siens, et fl se 
livre à une admirable critique de l'antl- 
•Bioc. 

Auparavant, il déverse M dévote bile 
aur les vainqueurs en mettant en vedette 
Îuelquea-uns d'entre eux. Pour loi, les 

uesde, Groussier, Ghesquière, Reinacb, 
jMagnaud, Bouffandeau... symbolisent les 
idëtB les plus néfaste» et ce qu'il appelle 
« le cauchemar de notre histoire natio- 
nale t, 

La chose lai paraît énorme. « Elle doit 
«voir, dit-il, dea causes plus réelles et 
■jp us profondes que les malpropretés des 
opérations électorales et ta stupidité, 
dailleurs parfaite, d* notre suffrage 
universel». 

La cause serait que les hommes de 
■"anti-Bloc n'avaient de programme qu'en 
ajipar nce et combattaient derrière des 
ombre*. La religion de ta patrie, le parti 
de l'ordre ne donnent en effet anenne 
satisfaction A ftdèal politique poursuivi 
.par le rédacteur de la Jt une Garde. 

Hors du paiti de Dieu, point de salut 
Te le est sa formule, qu'il trouve, d'ail 
leur», dan.* l'encyclique de Pie X, du 4 
oc.vbre «ajl 

ProgressUtaftet Nationalistes n'ont pas 
pris pour guide le verbe du Vatican et | 
voila comment et pourquoi ils oui été 
battus, ■ en dépit de leurs intentions Ils1 

auraient pu lire, dans la parole de eelul 
oui voit de plua haut les choses bumaiues, 
lannonce dateur défaite ». 

A 
VAction libérale populaire ne trouve 

pas davantage grâce devant la thèse ul- 
Iramontaine. Son programme n'a pas eu 
plus de succès que le» autres : l'Interna- 
tionale a eu raison de la patrie ; l'anarchie 
a eu raison de l'ordre ; la tyrannie a eu 
raison de la liberté. 

Cest un iTyptique, et on pourra le réa- 
liser en fresques magnifiques dans la ba- 
silique, qui ne fera pas double emploi 
avec celle du Sacré-Cœur et qu'érigera le 
parti de Dieu enfin triomphant. En pen- 
dant de ce tryptique, on y verra les^Véri- 
tables hommes de Dieu avant définitive- 
ment terrassé et l'Internationale et l'anar- 
chie et la tyrannie. Comme une sorte 
d'archange Saint-Michel, notre abbé de- 
vra y être représenté. Car il a confiance, 
et voici sa conclusion : 

* Alots.tout est-il donc finit Est-ce pire 
que la défaite, la déroute, la débandade, 
sans rémission et sans espoir f Non pas. 
Dana on article d'ailleurs excellent dea 
Annales (16 mai 1906), Lerolle dit, a mon 
sens, un mot de trop— il reconnaîtra et 
excusera ma vieille franchise. — Les élec- 
tions du 6 mal, dit-il, sont pour l'opposi- 
tion libérale et catholique un échec poli- 
tique. — Pour l'oppoai ion libérale, soit. 
Pour l'opposition catholique, non. Mais, 
où lavez-vous vue, l'opposition catholi- 
que? J'ai vu deï catholiques membres de 
I opposition, mais je n'ai pas vu opposer 
au programme du Bloc anticatholiqua un 
programme catholique.n 

Je ue sais il l'émiuent écrivain dont 
j'analyse l'article me "pardonnera ma 
vieille franchise, mais s'il me parait tout 
a fait prudent, je le trouve singulièrement 
ingrat, injuste et mauvais joueur. 

A 
U a été très prudent en ne parlant de la 

stupidité de notre Suffrage uiiversl 
qu'après le verdict rendu par ledit Suf- 
frage universel. 

II est injuste et ingrat en battant le m'a 
eulpà sur le dos et sur les épaules de 
ceux qui ont combattu pour lai, et qui 
l'ont fait dans des conditions d'autant 
moins défavorables qu'ils ont mieux dis- 
simulé tont fanatisme religieux. 

Il est mauvais joueur lorsqu'il pré- 
tend, car c'est à cela que se résume sa 
prétention, que les hommes qui parlent 
au nom de Dieu, que le clergé na pas 
donné. 

Et i) est vraiment aussi hilarant que 
grandiloquent, lorsqu'il affirme qu'on n'a 
pas combattu ■ eu nom Dieu, comme di- 
sait Jeanne d'Arc. Il y a quelqu'un qui, 
n'ayant pas donné dans la bataille, n'a 
pas été battu : les troupes de première 
ligne, soit ; elles ont donné et elles ont 
été bi-Kies, dispersées, écrasé JS ; mais la 
réserve demeure : Dieu et ceux qui sont 
de Dieu ; faites donner 1a rétarra, et nous 
verrons. » *  «j 

A 
Hélas ! la réserves donné, et sans ré- 

serve aucune I La Croix a été répandue à 
profusion et a fait faire des affiches de- 
mandant aux fidèles de ne voter que pour 
dea candidate résolus à abroger la loi de 
Séparation. Les archevêques et évoques 
ont fait des mandements ; les curés, les 
vicaires et des missionnaires ont prêché 
Au temps pascal, qui a immédiatement 
précédé les jours de vote, les fidèles ont 
appris avec stupeur que s'abstenir ou 
• mil voter » au gré de ces pasteurs, 
c'était commettre on péché mortel irré- 
missible. 

Les hommes de Dieu se sont démenés 
comme des diables, et ils prétendent au- 
jourd'hui être restés bleu paisibles et bien 
réservés t 

A 
C'est vraiment Inattendu! Non, non, 

TOUS avez joué la partie. Vous avez 
voulu que les élections générales fussent 
la revanche da Pape, comme vous vou- 
liez qne les élections de 1U02 fussent ta 
revanche des congre gallons. C-;tte fois, 
comme la précédente, comme toutes les 
fois que vous avez mêlé la religion à 
votre politique, voos avez donné et vous 
avez été battus. 

Ne soyez pas si mauvais joueurs. On 
a vu votre enjeu; vous avec risqué la 
partie; vous avez mis tonte votre intelli 
gence et tonte votre action pour la gagner. 
II serait honnête de reconnaître que 
vous avez perdu cette partie. Vous pou* 
vez chercher de nouvelles revanch s ; 
avec de si mauvaises cartes, vous perdrez 
encore. 

MAXIME LECOMTE. 

Petites Informations 
FRANCE 

— La* ouvrier» maçon* S Agen et à Grenoble 
■« tont roi» es grer» réclamant un relevement 
de ■glaire* et la journée de hait heurt*. 

— L» «telle wiliBire dont on • vainement 
IsuM jusqu'ici d'enrayer ) eitcaeion «av«blt le 
àVpartcroeBt de* Otui-Sèvre*. 

— On *iirn«ie <l»ni les Laudee dea tac end sa 
traa tsooaiderablea de lortlad* piaa. 

CTRAMaEft 
— L'etpimton do ■ Harerlord ■. t Literpool. m 

eeui* neuf décee ; il y a quarante blow** 
— Va baaar de Bw-Obeti fTrrpolitaine) a «M 

la proie de* flamme*. Lent quarante boutiques 
M! aie brfl'tee. 

— Au Maroc,  unt tribu   fldela   a au   rai 
par de* parliMoa du H«ui.  QAM   koansta oui 
«U lut*. 

LA RÉVOLUTION RUSSE 
LES DERNIÈRES EMEUTES 

Les bagarres de Bielostok. — Versions contradictoires. — La 
Ville en état de siège. — Extension des troubles agraires. 

— L'agitation dans l'Armée et la Marine. — La 
Douma accuse le Gouvernement de fomenter les 

troubles. 

Les journaux sont remplis d'affreux 
détails sur la tragédie nouvelle dont la 
Russie est en ce moment le théâtre, et 
sur les origines de laquelle il est impossi- 
ble de concevoir le moindre doute. 

Depuis plusieurs semaines le bruit cir- 
culait d'un prochain massacre de juifs, 
qui serait la réponse des policiers russes 
et de la bureaucratie aux efforts du parti 
libéral. 

Aussi souvent que snr an point quel- 
conque de l'empire de sanglantes scènes 
antisémites doivent se produire, le secret 
transpire auparavant, car il est impos- 
sible qne des complots de ce genre de- 
meurent mystérieux jusqu'à la dernière 
minnte. 

On s'attend & une explosion da folie 
meurtrière, mais on ignore où seront 
frappés les premiers coups. Ou parle du 
a pogrorae ■ — c'est le nom donné & ees 
massacres i peu près périodiques — mais 
on n'eu dit rien de suffisamment précis 
pour qu'il soit possible aux futarei vic- 
times de prendre la fuite. 

On s'attendait derLUï assez longtemps 
à des événements graves dans la région 
de Bielostok, centre israélite important, 
mais comme les juifs ne donnaient pas 
occasion i leurs ennemis de commencer 
l'oeuvre de mort, on a eu recours & la 
bombe de la procession. 

Tout le monde.eu Russie, est convaincu 
que cet attentats été commis par la polio 
elle-même, capable de tout, et qui protège 
ostensiblement, en pareil oas, les Landes 
de massacreurs. 

D« semblables Infamies proveqMat u» 
même sentiment d'horreur dans le monde 
crviltsé ; et l'on ne comprend pas com- 
ment le gouvernement russe peut rester 
calme et impassible en face de ces explo- 
sions sauvages, qu'il devrait être le pre- 
mier à prévenir. 

-'"     BENRY   JAQOT. 
*&* -■*■**' 

'X Suîat-Péteraboarg, 16 juin. 
Os publie sur les émeutes de Bielostok pla- 

(ieara version* contradictoires. 
Ce ne aérait plus une bombe qai s déter- 

mine les bagarres sang lento* ; ce tout, 
psralt-il, des COULIS de feu tirés tor la proces- 
sion. C'est ensuite qu'on jeta des bombée. 
Une chose reste certaine, c'est qu'un grand 
nombre de personnes, dea juifs surtout, ont 
trouvé ta niortdans ces émeutes. 

Meurtres et  pillages — Plu- 
sieurs centaines de victimes 
Scion en télégramme reçu par le BMintr 

Tageblalt, les troublée antisémites àa Bielos- 
tok seraient excessivement graves. Il j aurait 
des entames de victimes. Les boutiques ont 
été pillées, puis détruite.-!. Les troupes et La 
police seraient participé an pillage. 

Dans la nuit da fi su 15. tes troupes 
tiraient encore à minuit. Les désordres n'ont 
cessé que le matin. 

he» chrétiens émentiers* ont déployé une 
sauvagerie épouvantable, faisant u»*ge de 
revolvers, de oooMaux et da pavéa. 

Les victimes sont nombreuses; Ira pertes 
matérielles sont énormes Les rues sont gar- 
dées par les troupes et sillonnées par des pa 
trouille. 

La folie furieuse dea chrétiens n? lait 
qu'augmenter. 

Quelques passants ont été frappés de coups 
de feu tirés d'une embuscade et deux agents 
ds police ont disparu. 

Des milliers de paytana et de vagabonds 
sorti arrivée dans la ville. 

La populace pille les appartements aban- 
donnés, incendie les maisons juives, détrait 
presque tous les magaa na juifs, bat cruelle- 
ment tes gêna et n'épargne que las femmes. 
Deux on trois cents blt-ssés manquent de mé- 
decins et de remèdes- Des coups de feu reten- 
tissent dans toute Is ville. 

Une bombes été lancée au passage d'eue 
patrouille, blessant plusieurs sc-ldals et tuant 
on policier. Six mille juifs campent duns les 
forets, entoures d« soldat*. 

Une dépêche dit que le nombre des morte 
dénnsse 50 at celui dea blessés est évalué 
k 700. 

La version officielle 
Vilns. 18 juin. 

En raison de Is surexcitation publique qui 
régnait S Bielostok, surtout après lu meurtre 
du maître de police Derkstchef, le gouverne- 
ment, prévoyant dea désordres pendant les 
processions religieuses de 11 juin, prit, d'ac 
oord avec les autorités militaire*, toutes les 

dépendant de lui pour le maintien de 
la tranquillité. On avs.it appelé du camp des 
troupes S raison d'un betaiilon et demi par 
chaque corps d'infanterie. Plusieurs escadrons 
avaient été pesté* sur certains pointa de la 
ville pendant Isa processions orthodoxe et ca- 
tholique que les malfaiteurs troublèrent 
quand même. 

Durant le défilé, auquel participait uns foule 
énorme veans des environs de la ville, des 
coups de feu tarent tirés de plusieurs maisons 
juives. Il set impossible d'indiquer le nombre 
osa tués at des blessé*. Parmi les tués ae trou- 
vant trois femmes et deux eaJlBle fai por- 
taient des images saintes. 

Deux bombes, qui n'ont causé aucun dégât, 
ont été lancée* sur la place da Buar, à cin- 
quante pas de la procession. 

Ces agissements criminels excitèrent les 
paysans et les ouvriers, blessés dans laors 
sentiments religieux, à sévir contre plusieurs 
rarsuune* qui s'enfuyaient des  maison* d'où 

on avait Uré.puis à assaillir d'autres maisons 
juive*. 

L'intervention des troupes et l'arrivée Im- 
médiate da gouverneur Ue Grodno permirent 
de rédaire l'émeuio S dea proportions relati- 
vement insiguiuahtee 

Le rapport du gouverneur annonce que lee 
désordres ont cessé hier eu soir ; mais ils ont 
repris ce matin aveo une nouvelle intensité. 
Placeurs bombes ont été lancées. 

Une autre version 
Saint Pétersbourg, 16 juin. 

L'Armes télégraphique de Saint-Pétert- 
bvurij publie de son coté le compte rendu sui- 
vent des troubles : 

Des désordres ont éclaté au moment où une 
procession orthodoxe et catholique essuya des 
coups do feu de la part d'israélien qui ae 
trouvaient sur un balcon. Les soldats ripos- 
tèrent et les Israélites jetèrent des bombes 
contre lea gêna qui formaient la procession, 
teïirnels ont pris fa faîte. 

Pendant la panique qui s'ensuivit, dea en- 
fanta forent foulés aux pieds. On croit qu'un 
prêtre oatholiqae aurait été taé. 

Le bureau de poste, le trésorerie ont essuyé 
des coups de feu. On a aoependa la distribu- 
tion des lettres, 

Bielostok en état de siège 
Saint-Pélersboorg, 18 juin. 

Le ebo/de gers de Bielostok a télégraphié 
* re direction *>a ehemms de fer éesuspendre 
l envoi dua trains do marchandises, car la gare 
est laissée sans défense contre lee agresseurs 

L'état de siège a été proclama a Biolostok.' 

Les émeutes organisas    par 
la police 

Moscou. 16 juin. 
Les télégrammes privés de Bielostok disent 

que tes massacres ont été prépares et que les 
juifs n'en sont pas responsables, mais bien 
m police. 

Les journaox libéraux publient des articles 
extrêmement violents à ce sujet. Le Nadta 
Jizn, jusquici très modéré, conseille à la 
Douma de déclarer la guerre au gouverne- 
ment. 
.,Pn. Wri'orC8 '« garnisons de Poltsva, de 
Kharkow et de Kour&k. 

Les troubles agraires 
St Pétersbourg. 16 juin. 

Suivant les jot>rnaax,des troubles gravas se 
seraient produit* a, Kupiesk, dans le gouver- 
nement de Kharkow où l'en a dépêché une 
aotniade dragons. 

Hier après midi, à Varsovie, on agent de 
polios a été tué d'un coup de feu.Une patrouille 
qui poursuivait les meurtrier* e ouvert le feu 
et a blessé trois passants. Lee meurtriers ont 
réussi S s'enfuir. 

A Zgien, dans le gouvernement de Piotr- 
kof, seite hommes masqués ont attaqué le bu 
reaa de poste. Ils ont blessé S coups de revol- 
ver ans sentinelle et deux oa trois personnes. 
A l'srrivée aes renions, les assaillants ae sont 
enfuis en emportant deux fusils d'infanterie 

Le Nadia JUn, organe constitutionnel dé- 
mocrate, écrit que malgré l'opposition et 
l'inertie des ministres la Douma ne renoncera 
pas S son droit de contrôle sur leurs actes. 

Ce droit de contrôle coaiUtaê l'en des droits 
Us plus chern de   Is   représentation  populaire ; 
Gar soui.ii représente 1* seul moyeu de usttoyer 

> écurie* d'Augia* de notre vieille organlsstioa 
huresocratiqup. Notre bureaucratie est iucspalila 
d* contrôler elle-mcm» soo administration Nos 
seulement elle as pss diminué le nombre des 
ebu», mais encore transformé les Institution* 
sdmiMttrsUvM «n nid» de psrssttes. 

Notre sdmiuistrauon se trouve maintenant a 
an nlvsso UU«ment  bss  qu'il est difficile  de 

1rs partie du wiond. 
Le bien national est dilapidé, Is droit et la lot 

eitstent a peine et la Via hnrnaine est eussi peu 
an sOrete que dans les plaine* de l'Amérique ou 
le* forêts de la binerie La lis de la société. « les 
liandct noires ■, soutenues par les sutorites, se 
considèrent comm • les seels vrais Husses st ter- 
rorisent Is populsiioo cultivés. ' 

Marins mutinés 
PortSald, 16 juin. 

Le vapeur mise Korea, allant de Vladivos- 
tok à Odesss.est arrivé le 15 juin S Sues, a la 
remorque du Safari. Les troopee étaient sur 
le point de se mutiner. 

Dans les ports militaires 
Cronstadi, 16 juin. 

Une grands effervescence règne  parmi  ses 
marins et les soldats, et il faut craindre  des 
troubles graves dans lea porta militaires. 

La grève générale 
Saint Pétersboorg, 16 juin. 

En présence des bruit*  persistants  de  pré- 
dation de Is greva générât* t Saint-Pétere- 
mrg, les autorisée multiplient les patrouilles 

dans tes quartiers onvrMrs, sxsrsent une sur- 
veiUsnos solive dans  les  gares et interdisent 
les  

Uns vive Inquiétude régne également k 
Moscou. 

Quince députés de Is Douma sont partis 
dans les provinces où commence le mouvs- 
meut agraire, pour exhorter lee payions au 
calma jusqu'à ce que les résultats de l'aotion 
de la Douma an aojel de la question agraire 
•oient connus. 

L'interpellation à 1a Douma.— 
Discours violents 

Saint Pétersbourg, 16 juin. 
Lee troubles de Bielostok onilrouvé.oonime 

on pouvait s'y attendre, un écho fc le Douma. 
Une grande agitation régnait dans la salle. 

De nombreux orateurs ont prononcé des 
discours véhéments. M. Nabokoï dit qu'il eat 
établi qu'un signal a été donné pont commen- 
cer las désordres. Le même signal a été donné 
ù Kichicef et à Homel. La Douma doit agir 
immédiatement contre ce crime monstrueux. 

La responsabilité du gouver- 
nement 

M. Lcvîne. député Israélite, dit qne la pré- 
paration des événements de Bielostok et Tenr 
auteur étaient bien connus da directeur de le 
police ; c'est la réponse définitive des minis 
très aux interpellations de le Douma. 

H. Jouaovsky dit que les relations entre 
Israélites et polonais orthodoxes sont excel- 
lentes. 

M. Roditehef dit : 
La patrie est en danger, car la gouvernement 

prépara lui-même les désordres antisémites. La 
pairie réitéra en danger Uni que h) ministère 
restais su pouvoir. 

M. Aladîne propose comme ordre dn jour 

de charger la commission qui est déjà formée 
P3nr faire l'enquête sur les actes illégaux de 

administration, d'envoyer deux de ses mem- 
bres t Bielostok pour faire ans enquête sur 
l'origine des désordres. 

Après lé discours du prêtre Afaoessief con 
s  la   presse  antisémite, la  Douma  adopte 

unanimement Is proposition Aiedine. 
Trois députés de ta Douma. MM. Stcbepk 

ofaine, professeur S l'université d'Odessa, Ara 
kantaoi, ancien procorear de la justice, et 
Jecobion, Israélite, août partis aujourd'hui à 
Bielostok. où le Douma les a envoyés confor- 
mément S sa décision unanime de procéder a 
une enquête sur lea causes et sur les diverses 
circonetsncee des troubles qui ont éclaté dans 
celle ville. 

et les communes trouveront Svaa4ssss>i 
côté à aes créations, car ans partiel»] 
K créée set réservée par   la memkj 

t profit ; de plue, Isa bjtétésV i 

Conseil des Ministres 
.    ' . . Paria, 18 Juin. 
Les ministres ae sont réunis ce matin en 

Conseil à 1 Elytee, sous Is présidence de M. 
Faille res. 

M. Clémeneetu. légèrement grippé, Bas- 
ais tait pea aux délibéra lions. 

Lei interpellât ions sur la politique 
générale 

Lé Conseil a'aat occupé dea interpellations 
aur la politique générale, dont ta Chambre 
doit poursuivre- lundi la discussion. 

Les rapporta commerciaux avec la 
Snis>e 

Us se sont également entretenus do l'état 
dea négociations avec le Suisse, en vue d'an 
arrangement commercial et da projet élaboré 
par le ministre de commerce, pour l'établis 
semant d'un  tarif  minimum, applicable anx 
Eroduita éuumerés dans la loi da 22 décent- 

re 19Ûo. 

Le personnel des Finances 
Le ministre des Finenoea a fait signer on 

décret aux termes duquel M. Lariviere, tré- 
sorier-payeur générsl da Jure, est nommé 
trésorier-payeur général de Saône-et-Loire, 
en remplacement de M. Dalos, admis a faire 
valoir aes droite à la retraite et nommé che- 
viller de la Légion d'honneur. 

y Biles Par ementaires 

sonlsssivagatdéa, oer des réserves L_ 
vues en vos de la salubrité poussas 
protection contre lea iLWdsstosvs.asi'i1 

talion des population» riveraines, i 
hH de I irrigation, de lassmii mfi.. 
son et de la protection dés payaasjas». 

A côté des  usines hydranfiquesi mi 
projet de loi prévoit  dss  ré- 
publiques pouvant être éta  
déclaration d'utilité publique, i 
ront pour objet principal  d'asau_ 
tare d'énergie néceeeeire S des  u 
blics de l'Etat, des dépaitemearis « 
mânes; ces seines pourront vsavssw 
ployer les excédents  d'énergie et h 
d exploitation.    Ces    organismes    i_ 
seront  à  la fols fournisseurs d'énttsxsi 
les services publies et régulateurs da | 

Le blanc de cernée 
Le< membres de la commission a 

dea composés da plomb ont reçs ■ 
le rapport de M. Pedebidou sur |Ft- 
de  1 emploi da blanc de céruse daast I 
veux intérieurs de peiotare en bâtis* 

Le rapport primitif de M. Treille a 
naît aucune conclusion. Celai dé s 
bidon conclut en faveur du texte v 
Chambre, en y ajoutant qo oas* 
sert allouée aux fabricants de eéi 
tionneltement eu préjudice qui i 
être causé par le vota de ; 
loi. 

La commission doit à nonveas i 
sur cette dernière  clause,  mais ( 
que  la discussion dn projet  poeuTe»*, 
lune des pins prochaines eéanuesaal 

Au pôle Nord en 

M. WalterWellman a quitté 1 
d'hni à  midi quarante,  par ' 
pour Anvers. 

L'explorateur américain t_ ., 
port pour s'embarquer S nord 4 
vapeur où se trouve déjà son belk 
L'nu. Il ira directement 4 Tromsa 
attendu par le Fritjof, steamer en 
*aa déposition par le gonven 
Etals Unis. 

Il se rendra avec aon matériel a la I 
Virgo, eu Spilïberg. 

Il estaccompagné par deux Fr* 
ronaute Hervieu,   qui  aéra cher-— 
ment da pilotage  dea a*(a/j-t7*«;s 
Calardeau,  chimiste,  auquel  on  i 
préparation  da  gai hydrogène; < 
prend ru paa plaee S bord-du balleo f 

D'après les nouveaux arrangent** 
page ne se composera que de 5 p. 
Outre M. Wells-an, son Ueutansa* 1 
Horsey.st M. ïlerviea,  il  cornu 
marins norvégiens. 

Le  major llareey  est déjà  art.. 
quelques jours su Spitiberg ; en ce a 
s'occupe du montage d'un vaste hanaj_ 
60 mètres do long, prés de 30 métré* si 
et 25 de hauteur,   pour abriter  le  où 
pondant toute la durée dea expérienot_ 
minai/es, qui seconi nombreiuses st trsaM 
eu lieuses, csr la campagne de  IBM ai 
but principal d'étudier  la  valeur f 
imagines psr M. Wallmeu ; le voj 
ne aérait tenté cette année que ai 1 
sont terminées favorahiement an ? 

IMPORTANTES DËCLAÎ 
au Parlement iti 

La qnetttlon da deaari 
Rome, 1 

La Chambre des   députés   italienne I 

Les chambres consultatives d'agri 
culture 

Parla, 16 juin. 
M. Ruau, ministre de l'agriculture, en vos 

de donner satisfaction aux vceux exprimés 
dans maintes circonstances par nos popula- 
tions rurales, a déposé aor le bureau de la 
Chambre des députés un projet de loi tendant 
4 la création de Chambre» consultalivesd agri 
culture. 

Ces Chambres auraient pour circonscription 
le département et aéraient composées de mem- 
bres éloe par arrondissement as scrutin de 
liste. Elles pourraient présenter au gouverne- 
ment et aa Conseil général de ksar Salas»rie 
ment leurs vues sur toutes las questions inté- 
ressant 1 agriculture et pourraient être con- 
sultées par le préfet da département. 

Ajoutons que te projet reconnaît les nou- 
velles Chambrée comme ètsbliuements d'uti- 
lité publique st qu'il leur donné, an cette qoa 
lits», la possibilité d'scqnérir, de recevoir, de 
posséder at d'aliéner après y avoir été dament 
autorisées. 

Les usines hydrauliques 

Le ministre de l'agriculture- s déposé un 
projet relatif aux usine* hydrauliques sur les 
cours d'eau non navigables ni flottables, qui a 
pour but de combler lea lacunes de la législa- 
tion existante, afin da tirer des rivières, dans 
lea limites ds la loi ds 1S98 sur le régime des 
eaux, toute l'énergie dont eilea sont suscepù- 

En accordant dea facilitée pour la création 
des nouvelles usines, le gouvernement a'aat 
proposé d'aider an développement da l'indus- 
trie hydro-élttetriqne an France, parée qu'il 
lui a para qu'il y avait un intérêt supérieur 4 
ce que cette industrie, qui e pour objet d'uti- 
liser les millions de chevaux vapeur contenus 
dans la houille blanche et de répandre t nota 
sur tout le territoire de le force at de la 
lumière, fût débarrassée des entravée que lai 
crée la législation actuelle aur lea cours 
d'eau. 

Le projet donne la moyen de grouper st 
sVeltlieer su mieux possible lea chute» d'eau, 
Is morcellement et ta division des chutes 
d'eau étant en effet la négation de l'utilisation 

gouTeroemaot soi 
trouve aux Communes un large an 
jour* oru que ce serait pour oous h 
oontrs U usine d'affaiblir, nous sauts, a 
mente,  peediat   que   sous  nous   r  
mliieu de l'Europe puissamment s" 
aider* U perfection ne m* nt dee srr 
uue sauvegarde de la pan. Matr 
ment lotte et crime contre l'sui 

ssaureot les i 

d'eau «tant en effet la négation de l'utilisation   mon *»isMe neillaer msyesi ds) 
de is ooauts hisswae. L KtaWlsn départesne*-  ajeésjvse s* t* aa^gu frasa», 

éctahlss bli__. 
Le* délao/ues   italiens   a   Ls Hsye 

nappréc 
italien 

mandat d'appuyer l'initiât"» angle) 
M. Taioni ajoute qu'il voudrait i 

jet de désarmement général pût ati 
plicalion pratique immédiate ; i 
beaucoup de monde craint qoa «s ] 
doive rester encore quelque 
d aspiration généreuse, par suite d 
d'une  formule  concrète  donnant k\ \ 

>nda dea garanties sûtes de ne f 
désarmer. 

Le   maintien da La paix < 
Parlant ensuite du maintien ée ta f 

Tittoni s dit : 

tltuda  loyale < 

pour troubler leur eaasrd. CsMs J 
ralt très baarsuae, eer >» a ' 
paya lea irrseaaaavsMse, ttè. __ _. 
et aigrissant dans la pressas la* ■ 
soit lursqalla provoques! «40 l 
l'opinion publique tsspHvaa r " 
titueal au danger eouflna«t pa 

Le fpivev  

comproastaset : st aussi tesjersfsat 
basé sur l'iBittstivs gSslraaau es) 
sers pas posaibl». esta est sas» I 

'- -eiIUur oasyea ëa \ 


